
SAMBU1, 4 AU VT 1888 -$=

PMFKSHABITS DE CHOIX1 • ' Beaudct & DesjardinsCâRTKSgleterru, France, Bepagm1. Belgique, 
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unissent
pulatiuti. Sous ce dernier point dé vue. 
I Autriche Hongrie et M Angleterre se

Cudres (Couvertures^jPartes, Jalousas, Moulures, Bois jiour plancher. Mois a lamhirr 
*rr. Menhirs, Etc,, Etc, Bois île charpente préparé const ammen/ en nui in a.
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ONTA1UÜ ET QUEBEC *>
Scot i-h Ontario Chambers, Ottawa. Ont, Communient ion téléphonique*.Ouvrage de premiere Classe garanti.
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AVOCATS. 80LI.ICITKVR8, 
NOTAIRES, Etc.

Blot Hay. rue Sparks, Ottawa, Oat. I
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CHAPEAUXil)u. Manitoba) Avocats, Solliciteurs et .Solaires

I Attention toute nivelai* donnée aux n lia 
I i oininurciales.
* Bureau Au dessus de la Banque (tus Mar I 
t cliurnls, i Hiavrn.

Argent a prêter sur propriétés foncière-,
A. K. MclN'T Y DK. Solliciteur de la Banque de | 

.Montréal.
.1 TRAV ERS LEWIS. Solliciteur de
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surtout ne peut cire surpasse, el la moi» j . ■ 
son sera tn-a atioiiduiite. Il est déjà tout à I 
epic et les voyngetirH tllaeut qu'il est d'une ! A I 
ou deux semaines plus avancé qu'à Main 1 rl I , 
tuba. Notre moulin a farine va très bien et . 
les propriétaires ont lu contrat pour four 
nir ht farine, aux agences sauvages de» en 
virons.

Le» 
de Immii 
arpents popr n

Dernièrement une caravane de 
Rloiinaires dirigée par le Père Auderuar 
parlait il'icl pour le lac Irft Biche. Peu 
apres la Révtl. Mère Générale Filiatraiill 
accomiiagiiee de S<eur Devins venait voir 
les murs de Qu'Appelle. Elle en 
tic |>our Calgary. So-ur Bra 
de Qu'Appelle, partait en 
pour l'Ile a la Crosse.
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UOMPAUNIK

josuni tahhLcoloiis trouveraient ici 
res a bon marché, viz : UH) 
mins de <?âUU.
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IM114----- IM’K im>K*lAVOCAT. Ktc.
Bureau : It) rue lîlglu, Ottawa.
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•Ætisrî.'X'ï. lt . . ..ÆïïTLT.r•erex i,arf.ittii..«Uit*tul -H \ No- d-une Bu teint I* 
fraîcheur de la Jeune»*,- . V- •• |.iép*r»tion qui u'af- 
fecte pu» la JM-UU et ituiit vu .over vuui servir mina 
que persuimc e'en ap, i.uive I'm 81 to No 9 fait <h»im- 
raltre le» ridea. Prix UU Nu lu luit il,«paraître Ica U- 
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est repar- 
Brnbant originaire 

même temps

La nouvelle maison destinée aux Mlles 
de l'é.cole Industrielle s'achève rapide 
ment, au moins a l’extérieur ; elle est re 
couverte en briques et parait spacieuse.

R il vrnle an Biire;ni fin 4'tNMM
AVOUAT, SOLLICITEUR, En. 
pour la Cour Suortino. le Parlement o 

les Départements Publies.
Scdriiflii Ontario Ciiamhkrb, Ottawa On

XV. O. MoKAY
Importateur de Vins, Liqueura, Cigai 

bacs ; sussl propriétaire de
“ 1/HOTEL RICHELIEU ”

Agents pour le» Commerçants de Bola
4 10. 4 IN et 150 rue Sdssex

Mc Y eity & Henderson—M. Redmond, fermier instructeur de 
icole industrielle, se fait bittir une belle 

denre en béton ; construction très con- 
ahle àt peu dispendieuse vu l'alfoiâlaii

l.o presttylere est maintenant bien 
entouré et très convenable.

æ AVOCATS. SOLLICITEURS. Kic.
et le» Départepour lu Cour Suprême 

monts Publics.

Semliili Oiilarie Oliuebers, Utliwa, üit
Ta v l.o k McVkity.

ce du m Hotel Riendeau I.E IIIISTE
7 Ko 19 p.-t imp préparât Ion i.'. - toppe la Ihi! i chu» le» li innif- • • Voici le temps dNielieter à bas 

prix fies Meubles de

TENU Rl'R LK HtiAN
Européen et AmérlcAln

ut Bin' SAINT-GABRIEL, Monlrral
Cet hoiel ofIVc nu pnhlio \ o.vugeur tou Lie con

fort désirable* Ijt table est toujours abondant 
meut servie de» prémisses tic la saison, prigta 
rec par de» cuisinier» françaisdè premlerordri- 
Repas i toute heure.

(fn trouvera constamment ti < et établissement 
de première classe, des vins, liqueurs et cigare* 
de choix. .109. RIENDEAU. Propriétaire.

O ko. F. Henukksox.SAl.vr-IIOXIFACK — Nous reeovoiiH 
du Rév. Pere Ronald, O. M. L, missionnai
re au Ialc Pélican, T. du N. 
nicatiou suivante .

Antoine Morin qui eut mort le V avril 
dernier, était 111# «l’Antoine Morin, CT.ua 
dlen français, et de Pélagie Rlssonnette, 
Métissé franco inoatagiiairte.

Né, je crois, au lac Athaliasva en 1821). 
Il dut être baptisé par M. Th I beau It a l'Age 
d'environ dix ans. Il passa son enfance 
dans les forts de la compagnie de la haie 
d’Hudson soit A Athabasca, soit A l’Ile A lu 

on son père était engage tantôt 
comme imcheur, tantôt commit voyageur, 
fl parait qu'il lit son uremier voyage a la 
inert York Factory), A I âge de dix sept ans, 
l'année même que N N. SS. Taché et I.allè
che. afors simples missionnaires, montè
rent pour la premiere fois A l’Ile A la

Vigoureux, alerte et habile, il se distin
gua bientôt parmi ses compagnons et ne 
tarda pas à devenir pilote dans les barques 
de la compagnie. Son activité à l'ouvrage 
le fit apprécier de ses maîtres, son humeur 

eusv lui attirait la sympathie de 
compagnons, mais son caractère bouillant 
lui founit l'occasion de fréquentes balaiI 
les. On dit de lui qu’il aimait fort A mettre 

ime on dit dans le pays, 
tendait loyalement la 
iste. et cela de toute

r.mSmMx-..'à fait ii.olîeoilve 
l- It.-médee de To- STEWART, CHRYSLER i tiUDHttï().. la comrnu

AVOCATS. SOLLICITEURS 
A gu ni b pour InX'our Suprême et le Parlement.

teints Liituu, I i tue Mtlealle, Ottawa, Oui.
‘.MCLKOD STKWAhT

MALADIES DES I MIMES
No 20 gnérlt Infallllhlei..... . hIi. i . ilvacvnte d*

ta mtttrlc-, et toute» " • u. lk-* Ive teinuiM
■ont *uj‘*tti:*. I '-it mill, cm- G i nii.v-iit» n-coiuiiiftii-
deut cette 17V|iarutiuii vu.................de» plu» < itna-oea. Prix 82 to U bout,-il le i 1 -le Rémed, - rte K. B. CHHVHLKK BONNE QUALITEtiOOFKBY

Pilule** Régulitti
bien auixirietini» au reiglr ■ ' . :i la tanaiaie, la men

the ou l'oxide. Ki-Cniimiai' ■ . i -G rrntalne» rte fern-

ssaawass-’s s L"*asmsise
Prix |î Ooinpofnle rte reu" rt rte Tu

Névralgii* et R himintiamc

de Toronto, Toronto, Ont.

liiinçalse» VALIN & CODELOTERIE MALE Avocats. Kolltctleurs. Etc. 

BLOC EtiAN, H (JE SPARKS
________  via-A-X i.* l Hotel Russell.

ronto, Toronto,Ont

CLA8SK I). Bradley W Snow HARRIS & CAMPBELLKf'RKniTIR XOF.N. AVOCATS. SOLLICITEURS l'OUB la COUR 
SUPREME, NOTAIRES. ETt.

1>. A. Bkauj-ev.

=$:SHEEÂHSî:iÂ
tant» et frai» qu'un bouton rte rose." Ce xtrop est triA 
agréable nu goût II iqinUe l'enfimt, amollit aea iteii- 
cfves, enlève toute douienr, tait dtuvaraltn* les *out-ss.'ssirsîs ssuüSs'ïmvS'I;provienne de la dentition ou d'autres muse», vlngl- 
< Inq cents ht bouteille. Ayez confiance et dumanrtez le 
"Strop calmant rte Mme Winslow" et ne prenez, nonne

A. T. Snow.MKNSI'KL'.K OI’INtnijM K 1 IBAUjC !
avec privilège de reni-Argent a prêter à U „ 

bouruer en aucun lempe.MERCREDI, 16 AOUT 1888 :i6, US, 40, 42, 44mai# apres la 
main n son an lagon

Sa réputation d’honnétetc lui valut d'être 
employé pur la compagnie pour garder de# 
pontes de traite dan# le district de la Riviè
re aux Anglais. En 1K78, je crois, il venait, 
prendre la charge d’un poste de la compa
gnie au Lac Pélican qui lui était courte p«r 
M. Horace Hélangcn chef «tu district de 
Cnmberberland.

Ce bon Metis avait reçu de son père avec 
la vie les premiers enseignements de la 
religion, il était déjà homme fait quand 
M. La flèche et le Père Taché lui apprirent 
le catéchisme, et les paroles de ces zélés 
missionnaires tombèrent dans son emur et 
il ne les oublia jamais. Il puisait dans sa 
foi la charité de faire du bien aux sauva 
ges et de leur parler aussi de Dieu qu’ils 

lent pas.
I pour le missionnaire qui writ ces 

lignes une bonne fortune de rencontrer ce 
brave homme dans le pays. la reconnais 

l'oblige a dire qu'il dût a sa bonté 
rte de bons services. Il trot 

interprète fldèli

GUNDRY & POWELLA DEUX HEURES P.M.
Avocats, Solliciteurs, Etc.

RKMK KT
VALEUR DES LOTS l’ifs île lu Une SjiarksiK LA COU K SUT

DKl’AKTKMKNTB

Burnt’ : 25 rue Sparks,eu faee de Motel Hussel
F. C. l'oweli.

AGKNTF POU$50,000.00 ------ POUR LA
r îgtire, les Mains, la Peau et le 

Teint en général
Crème de Miel et d Amende de Binds. 

Concombres et de Bosch et Molode 
Un assortiment complet et nouvem 

clos do foiloite ci dosant venant d'ètrt

û»»' i-o« t Vn èmuâeuhlc «le ."i.oimi /.rinur w. Gundry

Manufacture de VOITURES !
î'ROYALE 

LFA El L LE <C MA THF

NOMKNri.ATVRK DBS LOfS
........*,3,000.00 *3,000.00
........ '2.000.00 '2.000.00

I.000.OO 1,000.00
300.00 2.000. "0
300.00 3.000.00
•2iXI.H0 lUXIO.OO
100.00 0,000.00
,30.00 lO.'OO.OO
10.00 10.000.00
.3.00 .3,000.00

H'itilE klüll à RUIHtREORil. Oolêo d 

t des nri i

I Immeuble de

i Immeuh 
il Amcuble

isEEiiBi:1:,..

Atocat», Solliciteurs. Molaires, etc.
lemon i lpour la Cour Suprême, le Par 

lus Départements Publics, etc.
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Agents
ment*

R. A. McCORMICK Bureaux : Sco. ittish Ontario Chambers, Ottawa 
Kempt ville, Ontario. 

ihjins Geo. E. Kl DD
Alkx. C. Rutiikkkohd

PROlMtlIlTAIItFS■ ' : ■ ' CHIMISTE KT DROGUISTE•50,000.00ILIO? lot* « n In ni -
Nous désirons informer le public que nou* aveu* fail 1 acquisition du noble d'aliaircs le S.l) 

THOMPSON, dans la brain lie du carroeserio. plus spécialement voinnuH légères. Sulkeys, eic. 
Etant arrivant deChicugo et des autres villes américaines nous avons puis.de grandes connaissait 
ces dans notre état, nous sommes en mesure de garantir entière satisfaction. No ouvriers sont 
tous des plus habiles cl travaillent sous notre direction ; les matériaux employés sont, hubs le» 
meilleurs que l'on puisse se procurer et nos prix très bas.

Attention spéciale et prompte a ionics commandes, tel est le système que nous niellons en 
pratique dans toutes les branches de réparations.

John Hui#1.00 le B 11,LET 75 RUE SR A RICH
ur médecins et families pré Dr FISSIAULTtoute sor 

lui un lion a 
maître en langue cri 

A il loi ne Morin était sorti du service de 
la compagnie il y a trois ans. Il s’étàit bâti 
une maison dans la localité où avec le se 
cours d'nn de ses fils digne de lui, il faisait 
un petit commerce. L été dernier, à son 
retour <l'un voyage au Fort Cumberland, 
il sentit des douleurs à une jambe, lu mai 
empira toujours. L'absence d'un doc 
rendit enfin son mal Incurable, on essaya 
tous le» secours qui étaient en main, mais 
en vain, le pauvre malade gardait le lit de
puis déjà huit mois, et au neuvième mois 
il lui était impossible de se lever, meme de 
changer de place, une douleur atroc 
tie dans tout le membre malade lui arra
chait des cris déchirants ; c'était pitié de 
le voir et de l’entendre. Cependant jamais 

indre impatience. En bon chrétl

lAt Secrétaire: S. K. I.KKKHVRK
Hure*n* : I» rue Naâiit-.li»v«|ii<*s,

Meut real, 4 au

ÆirN. IL — L administrai ion «le la Loterie 
tire l'attentiou de ses clietu* sur les impur- 

ngementa opères .Uns la nomencla
ture dus lois et les informe en meme letups 
qu'elle discontinue la Deuxième Série i Billet s 
deii-k-ts.i *W-ua Q 11

Prescriptions po 
parée* avec soin. 

Communication téléphonique ----DENTISTE-----
( 0I\ des RUES ItlDEAli et SUSSEX

-----OTTAWA -—
Aux Peintres et no Public en (Ifnfal

56 RUE DALY - -19 ET 21 RUE STEWART 
IT’AVIS î SSsS PATINS !

railleries et ferronneries, c'est

Heures île bureau : «le 9 à a heures.Tapisseries, Peintures, Huiles, Etc
i IIKTfcZ VOTKK PAIN, TAKTK8. PAIN DK

VntKNK. à la Boulangerie Halo*. D. 
LEE, proprietaire- Pain à 9 cents

216----RUE DALHOUS1R----- 216

AJe pose le» grande» vitre» de ehaeei»
Plate Glas»'TAPIS ! TAPIS Chez Tlios. Bii'kett, 115 rue Rideau

P. 8.-1,000 pairos de Patins de tous prix et de tou 
Venez et vo> ez p

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMANDE
T.Æ'fgrandeurs : 1.000 Clochettes 

s mêmes.John KorriganJOHN SHEPHERDPrêta iIm.
soin ml pi * élastique ».

COMPAGNIE MANUFACTURIERE DE3‘47, Rue Rideau. OttawaMatvIatN.
iollum d’Knfù iiIn.

t'IialMpN dp r pois ♦ IS4XI-4s

----PLOMBIER SANITAIRE —
tipévinlcmeut recommandé pour le posage des 

appareil» de chauffage.prenait son mal des 
niteuce de ses péché 

Ce cher ho 
lit de mort.

Mon Pè

en il Fonderie de Hull E.B.EDDY&Ciei mains d 

été admirable
Ko LOU Kue LYONVous pouvez vous procurer toutes ces marchan

dise» par petite versements a la semaine the/ I [Lu soussigné vient de fair^ l'aconisition de I» 
fonderie de Hull et est maintenant jtréparéà 
exécuter tottios sorte» d'ouvrages dime ht ligne 
de fonderie, pièces légères ou posantes de toutes 
dimensions, au plus bas prix.

M. Lawson est un homme pratique qui a eu 
plusieurs années d'expérience, et garantira loue 
os ouvrages faits a son établissemcni.

«ur son

CHS. DESJARDINSII. DAVIS
222 RUE WELLINGTON

-re, disait-il au misaionnalre. 
voyez vous je mérite bien cela. J'ai été 
méchant. «(. lu pauvre homme attachait 
ses regards sur sou crucifix au chevet de 
son lit et ses larmes coulaient. U ne faiblesse 
qui faillit l’emporter itou» fit hâter de lui 
donner les dernier* secours de la religion.

vut les dernier» sacrement» avec beau 
coup de dévotion et il en fut bien console. 
Un mieux y succéda et c’est ce jour-là qu'il 
out la faveur de recevoir la visite de M. 
Horace Bélanger, facteur en chef de la 
compagnie, son ancien bourgeois, de pa» 
sage au Lac Pélican. Deux fois ce itou 
monsieur visita le pauvre malade qui va 
raisnait prendre du mieux. lundi de 
Pâques, il avait pour la dernière, fois le 
bonheur de recevoir le viatique, car le mis
sionnaire partait pour le Fort Cumberland. 
A son retour il eut la douleur de ne plus 
voir sur cette terre le bon Antoine Morin, 
le neuf avril au matin, quelque* Instants 
aprèa avoir demandé dès nouvelles de ses 
enfant», remettant la tète sur l’oreiller 
comme pour dormir, il rendit tranquille 
ment le dernier soupir. Le corps enferme 
dans une caisse fut transporté a l’église où 
le missionnaire le trouva deux jours après 
a son arrivée. Une messe de requiem fut 
aussitôt célébrée devant le corps et après 
le service, au Son des cloches, toute notre 
petite population accompagna à sa der 
nière demeure celui qui, depul* quinze 
ans. habitait le Lac Pélican. Qu'il repose 
en paix son corps au cimetière en atten 
dant le jour de la réan 
au ciel Je l’espere.

Il était âge de 30 ans. Ceux qui l'ont 
nu parleront souvent de lui, ils redl 

ront sa charité pour les pauvres sauvages, 
son humeur joyeuse au milieu des dlflicul 
téa. ses récits, ses histoire» ; il savait si 
bien raconter ses voyages et expédition* !

—M. Joseph Daoust. de Saint Thlinothé, 
Que..qui a importé plusieurs chars de ehe 
vaux ici depuis le printemps a quitté Saint 
Boniface la semaine derniere, eu rou 

Crookston. Il doit revenir * la fin

(INIMITEE)
Agknt d'Asuuranor kt Courtikk 

Hotel Kussell, No Î5<$ rue Spark#
----OTTAWA-----

INCORPOREE EN L’ANNEE 1H8JETABLIE EN L’ANNEE 1851.

HULL, P. Q.
MAISON SAINT-MOM T. LAWSON

Rue Brewery, Hull,
Rue George, Ottawa,

UejjivsenioJa CJT1ZE|J, départent
plusieurs Compagnies Anglaises 

de premiere classe.

ente duIl re Manu facturiers et Marchands en Gros de
102 kt 104 ru k Rideau BOIS DE CHARPENTE

Portes, Chassis, Jalousies, Moulures, Ouvrages de Maisons, Etc, Etc, Eic
Capitaux rénal* : • - • 10,000,000

FERRONNERIESVins. Liqueu 
iès de premier

Jugez, par voua-tnénni on venant tiens faire

r», Kau-de Vie et Cigare impor
Marchand de Boyaux A incendies 

especes do marchandises en caoutchouc, com
mandées reçoivent une attention Immédiate.

filéM, I>e*Ji»r«lâa»Uonueiiue attention 
tonie spéciale «tu affaire* «Vaaeurance

et toutes

L'une des plus anciennes maisons cominorvia 
les de la vallee de l'Ottawa et des mieux q un II 
liées sous le rapport des bas prix et de la qua 
ité des articles offerte en vente.

Seaux, Hoquets. Planches laver. Boites et Caisson d'emballage,
■^=LA PUS-------

TUT METTES ” TELEGRAPHE ” DE PREMIERE Ql ALITEJ. STEWART’
Arpenteur provincial et ingénieur civil, bureau 

nudessus de la pharmacie MacCarthy,
'284 — Rue Wellington, Ottawa,— <8*

McDougall à CuznerGRANDE MANUFACTURE 16-1-88-0

Enseigne de 1* grosse Tarrière

T. J. SEATON----MAOASINS :-----BALANCES LAURhNTDUHAMELRoe Sussex et me Duke, Chaudière Hori.oukr KT BlJOUTIKIt 
Marchand de montres d'or et d’nrgeiu. (wnii 

les. anneaux et bijoux de tt uio sorte. Tons 
les ouvrages sont garantis.

No.» 309 et 311 rue W ellington,Ottawa

KTAL IV- MARCHE BY
Assortiment co plet des meilleures vi. 

du marché d'Ottawa. Kn gros et en détail : moti
on, porc, saucisses, etc. Comme par le passé. 

M. Duhamel se fera un devoir de satisfaire les 
pratiques qui voudront bien l’honorer de leur 
bienveillant patronage I 1287-88

in i
•23 H 8t-88

CANADA nAMESMSn&S@X2X'Æ-
I I go et recommandées par des milliers de 
■v Dames qui les emploient M8NSUKLI.K- 
MENT. Elles n'ont jamais failli : enlèvent les 
douleur* : assurent la régularité ; sont douces, 
agréables au goût et d'un excellent effet. Ha- 
quel» envoyés par la malle à l'aliri de toute 
Indiscrétion sur réception de $2 00. Toute 
correspondance est confidentielle. Adressez : 
COMVAOXIK DK MkdKCWK DK TORONTO, B. 1’.
Botte 576,^Foronio. Ont 24-1-88-89

g. GilbertAudeLï do 100 dlfferenls gcnres’dv
rrectlon. et son BALANCSBALANCE T» W. E. BROWN-L

Charbon

IMPORTATEUR
MANUFACTURIER ET MARCHANDroi k

TAPISSERIESHOTEL CANADIEN CHAUSSURES EN GROS !BALANCE 3ALANCE A transporté son etablissement su
No 61. RUE RIDEAU

19II 87-88 (Porte voisine de M. Wall, épicier

> l PE PAR Q. t.VIKIMOVILLK AMERICAINES, ANGLAISES ET 
ECOSSAIS$35 Je viens d’acheter le stock de TA- 

P1SSER1K do lu maison fi. Whito 
J'offrirai cette semaine co Block en 
vente en détail, à des prix beaucoup 
plue bas que les marchande d'Ottawa 
ont payé dans le gros. AI. White m'a 
IransfértS toutes les affaires «le son 
département de la tapisserie.

Ce niagnitlqu 
M. John Johuai
Exchange. '

Les repas sont servis à toute heure, a la parte 
système européen, et sousla surintenden e d'un 
cuisinier français de premiere oln.<ae.

Vins, claret. s<uiterne,champagne et li 
de première qualité.

Cet etablissement vient d'ètromeublé a neu 
lesebambressonterweieuseret dos mieux a 
réei, faisant face ait parc (Major's HUI).

L'entrée privée est sur ravenue McKeneie et 
l entrèo généra*e du restaurant aux Nos 536 et 
538 sur la rue Sussex.

mt d'ètre acheté par 
priétairc du " Royal

o hôtel vie 
on, cx-proGrain

<'oin <1ps rue# Imlhousie et Haliit- 
l’ntriw, Ottawa

Vitrines d'exposition améliorées (Show 
Owes). Tiroir» à unjent,

C outeaux elNAem#;»!»' Rourlierw
MOULIN A PLANER D OTTAWA—Son Honneur le juge Dubuc et sa fa

mille sout en villégiature a Portage du 
Rat, et l'honorable sénateur Girard et sa 
famille passent quelques semaines à Kmcr —>bt----

Muufaeture de Perles, Chassis et Jaloisies
DE MOUNT SHERWOOD

PEINTURE
TAPISSERIES.

PEINTURES PREPAREE

Ecr|vez_ei^mjèrmez vous de nos CONDITIONS 
S‘ad resec rL. N. LOYER Un assortiment dee plus complets des ligne» 

suivantes constamment en mains : Porte». 
Chassis, Jalousie», Moulures. Planchers,Laltea. 
Douves, Bardeaux, Bras ei Poteaux d’eeca-

1<Touruage, découpage et solege de tontes des
criptions. L'endroit a meilleur marché dans la

*" R. THACKRAY Propriétaire. 
Bureau. 241. Rue Sparks, 

i onnexion téléphoulaue.

JOHN JOHNSTON. PropriétaireC. Wilson & FilsNotant magasin de Vint, Liqueura «I tpieeries
No 185, coin des niee Sussex et Clarence,

MASTICGEORGE COX Wm. HOWE PINCEACX.
VITRER, et16, RU K KSPLANADB 16

TORONTO, Ont.
M iAjyer tient constamment a

X5M.ter.!"ïiüMyii'-s;ssïï1n*nt ion et sa courtoltleenvers le puhlic, mériter 
une large part de patronage 21 n 8,*-la

L1TOGRAPHK. GRAVEUR.
CL1CHKUR KT MKDAILLKUK
13 KIR HeTCALFE.

Kue KHI eau, Succursale No 

rue Cumberland. AB1ICIFS LE FEUTRE ER GENERALVeuillez mentionner le journal Lk Canada. OTTAWA, ONTâRiu

> DKPKfBRS mm 
' DERNIERES NOUV

CANADA

Visiteur.
M. Hector Came 

est en cette ville.
Lee ministre»

membres du cahi 
de M. Mercier.

Accident

Toronto,

s l'exception

— Hier matin, un jeune e 
i*. dn nom de Pelletier, a et 

un camarade sur lit voie du tr 
la rue de la Fabrique, et une 

re de t ramasuivait une 
sur !«• corps.I

Lee bontiqnee de bai
Les membres de l’associai 

Lier» font tout leur possible |x 
faire fermer le* boutiques d 
dimanche. Le conseil de vil 

- probablement de cette questio 
que temps.T

Funérailles
—Les funérailles de Madam, 

gtnie Laitue, épousé de M. lt 
Euselie Lemieux, lil». ont eu I 
basilique, au milieu d" 
*ympathique auditoire.

Au chœur, on remarquait le 
île la maison du cardinal et 
prêtres, ain*i que plusieurs 
Doctrine chrétienne, 

ssistance etaiL’a
distil

taussi vons

La levée du corps a été fai 
cure .te Québec. M. I abbé Va 
minaire, a célébré le service a 
sous diacre, et Mgr Legate i

Œuvre dn 1 orpheli
—Dimanche dernier, M. I 

Bouleau, assistant principal 
Normale Laval, a prêché net 
puelinat à Saint Jerome du lat 
avec bea
il jL

ou p de succès, 
te collecte qui

ante piastres.
Mort soudaine

eph Cowan, emp 
par la maison Gloviglemps par 

mort hier midi apres vingt qi 
iculeinent de maladie, a sa ré 
Richelieu. Il était âge de d 

ibé au choléra dusuccon
Un escroc

-M. Barrow, courtier de la 
ictitne d'un imposteur p. 
des Rédemptorlstes et qt 

1 pour le Pere Hayen. de Baltim 
il était dix heures du mati 

pseudo religieux est entré a 
M. Harrow, à qui il a demand 
curer la somme de £450 sterli 

* *er en Angleterre, (’’est un j 
d environ Ai ans, de taille elev 
"ce, et ayant le teint brun. Il 
glais avec un certain accent il 

La soutane dans laquelle i 
ait très bien quoique n'él 
il était coiffe d’un joli 

haute forme. Il était venu à pi 
M. Harrow lui ayant dit qu' 

lui livrer les espèces demand) 
l'aprcs midi, il répliqua que c« 
liait et il pria le courtier de lu 
Homme au presbytère Saint-Pi 

Ver* deux heures, M. Barre 
presbytère et fut iiUroduit 
convers auprès du prétendu P 
qui il remit la somme demand 

Le oseude religieux se décl. 
et pria M. Barrow d’attendre i 
qu il allait lui donner un chèqi 
le Pere Baydcn, qui était dar

lui ail

Or, il avait alors l'argent e 
cependant en le voyant s’éloig 
row n'eut pas le plu* léger sot

Il a donc attendu patiemm. 
quart d’heure environ, pui 

pas revenir son homme, il a t 
le bureau, où il n'a trouvé pt 
alors sonné et le frère conve 
couru il lui a demandé s'il ava 
Hâves et oit se trouvait le P 
Le frère a répondu qu'il n'a 
l'étranger, et que quant au ret 
a New-York,

Ce n’est qu’alors que M. Bar 
pressentiment de son malheui 
plus douté lorsqu'il a vu le f 
accourir portant la soutane et 
de l'escroc, qu'il venait de t 
réalise.

Le malheureux courtier s < 
suite au Palais de Justice et 
mésaventure à Son Ho
XeaUts"dé lî
leur a confié l’afTal 
u"a rien découvert q 
trace des coupables.

On a maintenant la

i mméd
Fl

re. .1 usqu’i 
qui puisse

‘trois ï
ont Visité une heure avant 1s 
l'argent par M. Barrow. l’< 
Patrice et le presbytère, en s 
titre d'étrangers. Ces hahili 
escrocs étaient donc parfaite 

êtres et des lieux. Ils < 
du recteur, le Péri 

dans l'église même qu 
Hayes se travestissait si

des
l'ali

soins du moment.
Plusieurs coèliers disent a 

rois étrangers, répondan 
au signalement donné par le 
oui a guidé les trois visiteurs 
ensuite l’un d’eux au presbyt 
bit religieux sans le reconnall 
d'ailleurs, aurait été assez dil 

M. Barrow lui-même ne pet 
un signalement satisfaisant.

Il parait cependant que les 
individus sont allés le même 
der au chef de police de lé
sion de tenir des jeux de ha 
cirque qui a joué à Lévis et q 
lendemain pour Rimouski. ci 
poser qu’ils suivent ce cirq 
pensent que les filous ont e 
prendre le convoi de 2.45 ht 
Pacifique canadien pour l’Om 
n’est guère probable, attend 
graphe a joué immediatemei! 
J es directions et qu’on n'a rie 

Bagarre 4 la rivière c 
Cacovna 3—Une bagarre s 

aura probablement des suitei 
lieu hier soir, à la rivière du J 
sion des représentations de 
cirque Howe. La représeï 
avait annoncée comme un c 
n’était qu’une fraude colons 
pari de ceux qui y assist 
qu'on leur avait volé leurs c 
tins. Les jeux étaient à la 
termines et le bouffon dans 
annoncé qu’après la repre» 
aurait un concert a raison 
d’admission, quand tout a co 
lions de carabines et de revo 
entendre à l’extérieur.

Ceux qui étaient a rintene 
;rent au dehors, les 

tmes sa mirent à crier, t 
iierdirent connaissance et ur 
suivit. Il devint évident p 
i-taient parvenus à l'exterieii 
bat s’était engagé entre les g 
ou les “ habitants, et les b 

s derniers^ an nor

u-* t

î
s'élance

que. Ces der 
figuraient des représentant 
et des Sauvages, déchargea: 
tement dans la foule leur* 
revolvers. Il parait que des 
suivaient le cirque avaient 
habitant la somme de $25, à 

“ find the pea in the i 
homme voulubrave nom

la bagarré commença 
,,ue prirent fait et cause poi 
et tirèrent sur la fonle. ' 
homme est bleasé à mort et 
légèrement.

I Les'f

ETATS-UN

U» lyeoh ae Te»:
Xfw York. 3—Cinquante 

L qués ont pénétré de vive fc
L nuit dans la prispn de Car
^ »ee>. en ont enleve un dew

«- Handley at sont allés le pet 
sans autre formalité. Haut 
ser ce» jours-ci en jugent 
assassiné un député shen

ir

A TRAVERS L’EFROPR
l’otitlte el inélinite

Un vi. lit de faire à Portsmouth, 
gletorre, des expériences de tir contre le 
vieux cuirassé la “ Résistance 
n>ms chargés de jKuidre, tie coton-jKtiidre 
et de melinite Turpin. On tirait de deux 
«Pionnières en preiiant toutes le* précau
tions d usage dans les e\|K*rience« d’artil
lerie ; le quatrième coup a porté malon- 
coutreusemeiit sur une îles amarres de la 
*• Résistance ” (|iii est partie en dérive, de 
telle sorte qu'il a fallu interrompre le tir.

D’après les comptes rendus, ce sont les 
obus chargés de poudre qui ont le mieux 
réussi ; les projectiles au coton-poudre et 
à la mélinite éclataient, prématurément au 
premier choc. Le Times ajoute 'pie les 
fusées employées avec 
étaient beaucoup trop sensibles.

Ajoutons u l'observation du Times que 
l’important n’est pas seulement d’avoir de 
puissants explosifs, il faut aussi savoir les 
manier et les faire éclater au moment 
«•enable. C’est ce que les Anglais devront 
étudier » ils veulentae servir 

**»
U u né lu e voiitrelmnih

Il y u ipielques jours, 
de Bruxelles ad rossait a un de 
iriotes qui habile Paris, pour une somme 
importante de dentelles, en points île M;«-

Cos dentelles sout arrivées a lu fron
tière dans un cercueil un plomb, que tout 
le monde croyait biun contenir un cada
vre, à l’exception des employés de l'ad
ministration.

Le commerçant do Paris, avisé du dé
part de la marchandise, s’informa du re
tard dans l'envoi auprès de la compagnie 
du chemin de fer du Nord. Cette der
nière répondit que, par oubli d’une for
malité à remplir, le cercueil était resté k 
la frontière.

Air

avec des

deux explosifs

négociant de 
coin na

Lé destinataire, un crépu au chapeau, 
profonde donpâle, l’air plongé dans 

leur, s'y rendit et en sa présence, le cei 
cueil fut ouvert. Il fit l’ignorant mais,
malgré toutes ses protestation* d innocen
ce. il u été arrêté le" champ.

l.c I'iihîI l.ebel
Au cours tic sa visite à l'Kcole militaire 

«le Saint-Cyr, le président de la Républi 
que française a été part iviilicieiiienY séduit 
par les exercices de lir comparé qui ont 
été exécutés devant lui.

l ue compagnie était année de fusils 
Lobe!. Le» résultats ont, été magnifiques : 

ilmix vents bulles du fusil Le bel, cent
quat re vingt -huit ont été mises dans les

distance de 40U verges.tandis 
que sur le même nombre île balles, qua 

porté avec levingt* seulement
fusil (Iras.

La première compagnie avait tiré pres
que sans bruit < t sans aucune fumée pen
dant quarante vn.nl-, , Vautre, dans le 
mémo temps, titan enveloppée d'un nuage 
qui supprimait toute justesse i-i cachait 
presque complètement la cible.

La supériorité dn fusil Lebr! était évi-

Le commandant de l'école tie Saint 
Cyr, le général Truiiinml, qui est tut des 
inventeurs du fusil Leliel, a démonté 
l'artue nouvelle «levant le président et lui 
en a expliqué le maniement, les immenses 
avantages et la fabrication.

M. Carnot a vivement félicité le général

qui sont, a-t-il ajouté, " l'élite de la jeu 
liesse française et l’espoir de la patrie.

Trament! de la bonne tenue de

La reine tie Serbie
La •/Milice, de Paris, reçoit de Vienne 

la conversation suivante que «on cor* 
i espviidant a eue avec la prim esse Mo. 
rusai, tante de la reine Nathalie.

—.Pourquoi la reine a ( elle refuse 
meet re son fils au général Protit ch i 

R—Parce que c’est un homme très 
sa femme est la cause principale du 
dale actuel. La relue aurait confié 

domestique plutôt qu’à l'od

rai que la reine ait fait de la 
rusAophile ’

vous assure que ce sont des eu 
lotunies. La reiqe ne s'est jamaia Iminis 
cée dans les intrigues politiques contre 
son mari, ("es cAnenns ont été répandus 
par le parti do Protitch. Le roi Milan veut 
divorcer dans le seul but de vivre comme

Protitch.
Ü- Est il v 

ptdif.itjue

le^sullan.
Que dit la relue de l’attitude du gou 

vernement alleinaud I 
R—-Nathalie s’est plainte avec amertume 

des procédés de la police allemande. M. de 
Bismarck a dit au parlement que les Alle
mands ne eralgncnt personne au inonde, 
excepté Dieu, ils montrent pourtant qu'ils 
ont peur d’une faible femme, car elle a ..té 
expulsée comme une délinquante. La 
reine n’ira pas en Russie, pour montrer la 
fausseté des bruits qui ont couru qu’elle 
conspirait avec la Russie contre le roi 
Milan et l’Autriche. Elle restera ici deux 
semaiies pour attendre la décision du

D—Tas divorce sera t fl prononcé 1 
R—L'empereur d'Autriche «'emploi 

l'empêcher, car il est certain que 
ce causerait une révolution en Se 
peuple et l’armée sont enthousias 
lu reine.

, A la tin de 1 entretien, la princesse Mu- 
rusai déclara que la reine Nathalie 

France pour prendre les entre, 
passerait l'hiver a Florefiœ.*

-**
Les papiers de Frédéric III

lzes journaux européens persistent à 
dire que certains papiers militait es et di 
ploiuati(|ues importants, appartenant à 
Frédéric 111 ont e'tti soustraits et se trou
vent entre les mains de lu reine d’Angle 
terre. Des commentaires de toute espèce 
mit été faits de cette nouvelle et In plu- 
imrt sans fondement, parail-il. Voici quel 
ques détails,<|ue donne à ce propos 
veaponilant Au Journal de» Débat a

" ü s’agirait de deux Mémoire» détail- 
rapports

des agents militaires secrets allemands 
dauaJee capitales de# grands Etat* 
péon» Angleterre, Autriche, France. 
Kuasit^ Italie, Espagne. Turquie, et indi
quant le» ressources de ce» paye ou leurs 
moyens de défense,

“ Le second aérait un résumé des rap
ports «les chefs d’ambassades et légations 
allemandes dan» les Etats suivants

jés, 1 un rédigé d’après les

An-

■T

is,aikÆ
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